
LA CONFÉRENCE DE CHARLOTTETOWN

Le 1er septembre 1864, la petite municipalité de Char-
lottetown, dans les Maritimes, a été le siège d'une conférence
à laquelle ont participé cinq délégués de chacune des colonies
de la Nouvelle-Écosse, du Nouveau-Brunswick et de l'Île-du-
Prince-Édouard. Convoquée avec l'approbation du «Colonial
Office», la conférence s'est réunie en vue d'étudier le projet
d'union politique des trois provinces Maritimes. Le projet
initial a suscité peu d'enthousiasme. Toutefois, l'intérêt est
devenu plus vif lorsque le Gouvernement des provinces unies
du Haut et du Bas Canada (les provinces actuelles de Québec
et d'Ontario) a demandé l'autorisation de déléguer à la ré-
union huit personnalités du monde politique. Les délégués ont
donc décidé d'entendre les représentants du Canada avant de
poursuivre l'étude de l'union des provinces Maritimes.

Dès leur arrivée, les délégués du Canada prônèrent forte-
ment l'union politique de toutes les provinces de l'Amérique
du Nord britannique. Lorsque les délégués des Maritimes se
réunirent quelques jours plus tard pour reprendre l'étude de
leur projet d'union, ils furent incapables d'en venir à une
entente. La conférence se termina le 9 steptembre, puis les
délégués se rendirent à Halifax, Saint-Jean et Frédéricton, les
villes principales des provinces de l'Est. Dans chaque ville,
les Canadiens tinrent d'importantes réunions publiques pour
présenter à la population leur projet d'une union politique de
tout le pays. Ils invitèrent ensuite les délégués des Maritimes
et de Terre-Neuve à participer à une deuxième conférence
qui se tiendrait à Québec en octobre, au cours de laquelle
serait étudiée en détail la possibilité d'unir toutes les pro-
vinces de l'Amérique du Nord britannique.
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